
176 REVUE DU TIERS-ORDRE ET DE LA TERRE-SAINTE

depuis dix-neuf siècles : Vous êtes U Christ, Fi/s du Dieu 
vivant : parole à laquelle après ces siècles de luttes et de révolu­
tions vient faire écho cette affirmation de Napoléon : « Bertrand, 
je me connais en homme, et je t'assure que Jésus-Christ était 
1 lieu » ( 1 ).

Fr. V........  O. F. M.
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TEeprtt tni Cicre-CWc
Et les besoins des temps présents

( Suite)

II. Esprit d'humilité

1 l’esprit d’obéissance rend les Tertiaires 
admirablement propres à se plier à toutes 
les nécessités de la vie publique contem­
poraine, leur esprit d’humilité ne les ser­
vira pas moins pour se concilier les cœurs 
de ceux-là mêmes qui ne pensent pas 
comme eux et pour acquérir par là l’influ­
ence sociale qu’ils devraient avoir ou pour 
reconquérir celle qu’ils ont perdue. Et ce 
sera là que se produira la véritable action 

sociale que Ton est en droit de demander au 'Tiers-Ordre.
On a. dans ces derniers temps, beaucoup discuté pour savoir 

si le Tiers Ordre devait avoir une doctrine économique particu­
lière, une doctrine sociale. I^es récents congrès de Limoges, de 
'Toulouse, de Nîmes, ont retenti de discussions généreuses, par­
ois savantes et parfois aventurées sur les rapports des ouvriers 
et des patrons, sur le juste salaire, sur le capitalisme, sur les 
questions monétaires ; et ce qu’il y a eu de plus clair, c’est qu’on 
ne parvenait pas à s’entendre, ni, par conséquent, à donner au 
Tiers-Ordre • ne doctrine particulière, la raison de ces hésita­
tions me paraît fort simple, c’est que le Tiers Ordre ne saurait
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(!) Mémoires de sainte Hélène.


